
N° 1 décembre 2022

Père Jean-Pierre BARRIERE, curé de la paroisse Sainte Croix des Deux Creuse, 
Responsable du Service Diocésain des Vocations.

Vivre sa vocation c’est témoigner du 
Christ partout et toujours !

En cette année ostensionnaires pour notre diocèse et l’évènement 
des JMJ à Lisbonne qui réunira plus d’1 million de jeunes en 2023, 
l’équipe du Service Diocésain des Vocations souhaite relancer « une 
revue » sur les vocations nous invitant d’abord «  à prier le Maître de 
la moisson d’envoyer des ouvriers à sa moisson » Mt 9,38 et de nous 
sensibiliser encore plus à cette réalité. 

Cette revue semestrielle sera l’occasion de nous présenter une  figure de 
sainteté, un témoignage sur la vocation, une réalité vocationnelle dans notre 
diocèse mais également un approfondissement théologique, ecclésiologique 
et pastoral.

La prière des vocations du diocèse pourrait nous aider en communautés 
chrétiennes à nous tourner vers le Père qui, nous en sommes tous convaincus, 
continue d’appeler des jeunes et des moins jeunes dans un engagement au 
service du Peuple de Dieu.

Enfin nous vous proposons divers rendez-vous auxquels vous êtes tous invités.
En comptant sur vos prières

Pour l’équipe.



Méditation, la « Nativité de Jésus-Christ » :
 
L’instant fixé par Dieu de toute éternité pour son apparition parmi les hommes 
est arrivé ... Noël, Noël, Dieu est à nous, Emmanuel, Dieu est avec nous ! La grotte 
s’est illuminée tout à coup : les cantiques des anges la remplissent, un petit 
enfant paraît entre les bras de Marie : un enfant nous est né.
Au dehors, c’est le froid et la neige, images du monde ... Mais dans la petite grotte, 
éclairée par Jésus, qu’on est bien ! Comme elle est douce, chaude, lumineuse ...

Sainte Famille
Crèche "Nuit de Lumière"

Sculpteur : Christine Onillon

Seigneur, Tu nous as dit «  demandez et vous 
recevrez ». Nous Te prions de donner aux Jeunes 
de notre diocèse une foi vive capable de croire 
que Tu veux pour chacun d’eux le plus grand 
bonheur possible. Donne-leur aussi un cœur qui 
écoute Ta « voix de fin silence » pour entendre 
Ton appel. Donne-leur toute confiance pour 
s’engager, pour risquer leur vie à Ta suite.

Prières des Vocations :

Donne à tous ceux qui sont déjà engagés dans un choix de vie la 
grâce d’une joyeuse fidélité.
Donne à notre Église diocésaine toutes les vocations dont elle a 
besoin pour vivre et grandir. Donne-nous d’être des communautés 
chrétiennes accueillantes et appelantes.
Que les Saints Limousins qui nous ont ouvert la voie, nous entraînent 
dans la grande aventure de la vie sainte. Amen.

+ Pierre-Antoine Bozo
Évêque de Limoges

 Quand Vous êtes entré dans le monde, on ne Vous a pas reçu : toutes les portes de Bethléem se 
sont fermées devant Vous à votre Naissance. Voilà comment la terre a reçu son Dieu, et Vous ne 
l’avez pas maudite, mon Dieu ! Vous la quitterez en la bénissant !
 
Les premiers adorateurs, la première société que Notre Seigneur veut en sa crèche est celle des 
plus humbles, des plus rustiques, des plus petits, des plus simples aussi : des bergers ! Il ne se 
contente pas de les agréer, Il les appelle, Il les fait appeler par les purs esprits, supérieurs en pureté, 
en intelligence, en amour, en puissance, que sont les anges...
Quel baume Vous avez mis jusqu’à la fin des siècles au cœur des pauvres, des petits, des 
dédaignés du monde, en leur montrant dès Votre naissance qu’ils sont Vos privilégiés, Vos favoris, 
les premiers appelés : les toujours appelés autour de Vous qui avez voulu être un des leurs et être 
dès Votre berceau et toute Votre vie entouré par eux.
Dans ma naissance, je me donne à Vous complètement : je me mets entre Vos mains. Désormais, 
Vous pourrez me voir, me toucher, m’écouter, me posséder, me servir, me consoler.
Ne craignez pas, ne soyez pas intimidés devant ce petit enfant si doux qui vous sourit et vous tend 
les bras. Il est votre Dieu, mais il est plein de douceur et de sourires : ne craignez pas. Soyez toute 
tendresse, tout amour, et toute confiance.
(Textes extraits des sermons, homélies, lettres et écrits de Charles de Foucauld)



Bénédiction solenelle de la Messe de Noël :

Ne nous y trompons pas : le Dieu des chrétiens n’est pas le Père Noël. Du reste 
Il n’est ni vieux ni barbu et il n’a de cadeau que le plus inattendu : L’enfant de la 
crèche !
Pour nous, le Créateur se fait petit enfant ; Le Dieu de l’Alliance vient partager nos 
vies !  Oui, comme nous l’annonce le prophète Isaïe (ch. 9) et le proclament les 
Anges aux humbles bergers de la ville de David : ‘un enfant nous est né, un fils nous 
est donné’.

Dans son amour infini,
Dieu a donné son Fils au monde
Pour en dissiper les ténèbres ;
Par le mystère de la nativité du Christ,
Il a fait resplendir cette nuit très sainte (ce jour béni) :
Qu’il nous sauve de l’aveuglement du péché
Et qu’il ouvre vos yeux à sa lumière.
Amen.
 
Il a voulu que les bergers reçoivent d’un ange
L’annonce d’une grande joie pour tout le peuple,
Qu’il mette en vos cœurs cette même joie
Et vous prenne comme messagers de sa Bonne Nouvelle :
« Aujourd’hui, il vous est né un Sauveur. »
Amen.
 
Par l’incarnation de son Fils,
Il a scellé l’Alliance du ciel et de la terre :
Qu’il vous donne sa paix,
Qu’il vous tienne en sa bienveillance,
Qu’il vous unisse dès maintenant
A l’Eglise du ciel.
Amen.
(Bénédiction solennelle de la Messe de Noël)

Père Hubert de Passemar, Adjoint au Directeur diocèsain de l’Enseignement Catholique, Equipe 
formation du diocèse.

A ce propos, il n’est pas sans importance de nous rappeler que, dans les tout premiers siècles de 
l’Eglise, la fête de Noël n’existait pas en elle-même, le Mystère pascal primant dans la vie de foi des 
juifs et des païens devenus chrétiens. Progressivement, avec les déviances ou hérésies qui pensaient 
par exemple que Jésus avait été adopté par le Père au moment de son baptême par le Baptiste 
(‘adoptianisme’), ou qui n’était pas vraiment pleinement Homme (‘arianisme’), la foi s’est exprimée 
plus clairement, comme le Symbole de Nicée-Constantinople (325/81) le proclame : ‘Pour nous les 
hommes, et pour notre salut, il descendit du ciel; Par l’Esprit Saint, il a pris chair de la Vierge Marie, et 
s’est fait Homme…’. Voilà pour la Nativité elle -même… et en conséquence le caractère rédempteur de 
son Incarnation : ‘Crucifié pour nous sous Ponce Pilate, Il souffrit sa passion et fut mis au tombeau. Il 
ressuscita le troisième jour, conformément aux Écritures, et il monta au ciel; il est assis à la droite du 
Père’.

Le cœur est bien le Mystère pascal mais ce serait un mythe ou une illusion si le Verbe éternel, 
consubtantiel au Père, n’avait pas (réellement) pris chair de la Vierge Marie.
C’est ce que rappelait déjà si bien le grand évêque de Lyon et docteur de l’Eglise Saint Irénée (+ 202) 
dans son discours contre les hérésies : ‘Dieu s’est fait pour que l’homme devienne enfant de Dieu’ 
(Saint Irénée de Lyon). Noël – Nativité - naissance : la nôtre aussi à la vie d’enfant de Dieu.
Bonne re-naissance à tous.



Entrevue avec Michel Marliangeas, diacre du 
diocèse de Limoges :
Michel, en quelques mots, qui es-tu ?
Michel : Je suis marié avec Colette depuis 42 ans. 
Nous avons 4 enfants et dix petits-enfants. J’ai exercé 
le métier de pharmacien à Linards. J’ai été ordonné 
diacre le 25 septembre 2011. Nous vivons dans la 
paroisse St Anne des Monts et Rivières qui comprend 
les villes d’Eymoutiers et Châteauneuf la Forêt. C’est là 
que j’exerce mon ministère diaconal.

Parle-nous de ton parcours :
M : je viens d’un milieu athée, cependant j’ai été 
baptisé enfant et catéchisé. Des années plus tard, 
je suis arrivé au collège de St Léonard de Noblat. 
Pendant ces années, j’ai fait la connaissance de bon 
nombre de jeunes de mon âge, de tous milieu et de 
toutes conditions sociales. Je suis resté en lien avec 
un certain nombre ce qui m’a permis de partager et 
confronter des points de vue et des regards différents 
sur la vie. Après avoir passé le baccalauréat, j’ai fait 
mes études de pharmacien. Plus tard, j’ai repris 
l’officine de Linards.

Comment s’est construit ton chemin de Foi et 
ton chemin d’Eglise ? :
M : Après mon mariage avec Colette je ne pratiquais 
que de temps en temps. J’avais toutefois gardé un 
accompagnateur spirituel que j’avais rencontré 
des années auparavant, l’abbé Jacques Frémeau. 
J’appréciais nos rencontres, nos échanges et les 
conseils pour avancer dans ma vie. Il m’a permis de 
découvrir, d’approfondir et d’être dans la dimension 
du discernement dans toutes choses. C’est pour 
moi devenu un essentiel de ma vie chrétienne. Oui, 
vraiment je rends grâce au père Frémeau car il m’a 
appris à cheminer dans le discernement.

Je suis dans la gratitude envers Dieu qui met sur mon 
chemin de croyant des gens de différents milieux 
qui me permettent de laisser grandir en moi le 
respect de l’autre dans toutes nos différences. Avec 
Colette, très vite dans notre famille nous avons été 
mis sur le chemin des pauvres, notamment dans 
l’exercice de ma profession, mais pas seulement. Des 
rencontres diverses avec des croyants, des incroyants, 
des catholiques mais aussi des musulmans. Tout est 
vraiment une question de relation : c’est l’accueil de 
l’autre dans tout ce qu’il est, sans jugement. Nous 
avons été marqués par notre engagement à « Mère 
de Miséricorde ».
Quand nous aidons quelqu’un nous ne le possédons 
pas, nous ne cherchons pas à l’influencer ni à le 
maîtriser. Cela appartient à Dieu ! Nous allons vers lui 
avec un cœur hospitalier.



 Et comment s’est manifesté pour vous deux l’appel au diaconat permanent ?

M : Lors de deux périodes complémentaires. En 1995, nous sommes en vacances à 
Lisieux où nous participons à une session de la « communauté des Béatitudes ». Lors 
d’une veillée de prière nous est donné une parole de connaissance pour aller vers le 
diaconat. Avec Colette nous accueillons cette parole. Nous prenons alors la décision de 
ne pas bouger, de ne rien dire. Ne rien demander, ne rien faire pour, et, si un jour on nous 
demande pour le diaconat, de ne rien faire contre. Nous nous rendons disponibles dans 
nos cœurs pour le chemin que Dieu voudra pour nous. A partir de 1997, nous partons en 
pèlerinage à Medjugorge et dans la même période nous nous engageons de plus en plus 
auprès des malades, notamment lors du pèlerinage annuel de l’hospitalité diocésaine à 
Lourdes. La relation aux malades devient pour Colette et moi un pivot essentiel de notre 
vie chrétienne. En 2005, je suis présenté, à la demande des malades, pour commencer 
le discernement en vue du diaconat. A l’été 2007, à lourdes, je me tourne vers la vierge 
Marie. Je reçois alors dans mon cœur la confirmation de cet appel. Pendant les années de 
formation et de discernement rien n’a été facile mais ça a été une période riche en grâces 
et en découvertes, un grand enrichissement pour grandir dans la Foi et dans l’amour de 
l’Eglise.

Quelles sont tes missions actuellement ?
M : Encore laïc, deux ans avant mon ordination on m’a demandé d’être en charge des 
obsèques sur la paroisse. C’est une mission qui a été confirmée depuis mon ordination. 
C’est une mission très prenante qui permet de rencontrer des gens très différents qui 
traversent une période de souffrance. Cela me demande de me caler, comme je peux, 
dans une attitude de compassion en laissant le Seigneur agir. Cela me demande une 
posture d’écoute, de gentillesse et de soutien. Je poursuis également l’accompagnement 
auprès des personnes handicapées et malades dans différents services d’Eglise.
 
Comment vois-tu aujourd’hui ton diaconat ?

M : Je le perçois comme un service. Service auprès du plus rejeté, du plus pauvre et du 
plus faible. Au service du croyant et de l’incroyant sans distinction. Malgré les coups 
que l’on prend je m’efforce de garder un regard miséricordieux. Ce regard du Christ 
jusqu’auprès des personnes avec qui je n’aurais pas d’affinité : accepter les autres et par là 
accepter la Volonté Divine.
 
En lien avec ta vocation que dis-tu de ta Foi aujourd’hui ?

M : Ma Foi est restée la même mais c’est l’Espérance qui grandit en moi davantage 
chaque jour. La Foi, comme le dit Thérèse de Lisieux, n’est pas une croyance, c’est une 
expérience ! Ça s’incarne dans notre vie au quotidien. Accepter d’aller jusqu’au bout de 
ce que Dieu prépare pour moi, pour chacun d’entre nous. Avons-nous, aurons-nous, le 
courage d’assumer notre vocation jusqu’au bout ?
Dieu nous bénisse tous !

Entretien réalisé par Jean-Vincent Troncard

Jean-Vincent et Marie TRONCARD, Diacre permanent et son épouse.



Evenements Diocèse de Limoges :

Evenements en Province :

Vendredi 10 mars :
Veillée prière- Adoration au sanctuaire marial d’Arliquet

Vendredi 28 avril :
Veillée prière-Adoration à Guéret

Du jeudi 6 avril  2023  au Dimanche 9 avril, jour de Pâques :
Vivre le Triduum Pascal en communauté religieuse ou au sein d’une 
communauté paroissiale

6 mai 2023 :
Veillée louange et témoignage de Soeur Bernadette MORIAU, dernière miraculée 
de Lourdes.

Du 26 juillet au 6 août 2023 :
JMJ à Lisbonne (programme, prix...)
Plus d’infos sur https://www.diocese-limoges.fr/jmj-2023/

Pour 2024 un pèlerinage à l’Île Madame est prévu pour nos cinq diocèses :
( Limoges, Poitiers, Angoulême, Tulle, Sainte-La Rochelle)
De plus amples renseignements sont à venir. 

Pour aller plus loin :
Quelques livres : 

-Jacques PHILIPPE, La paternité spirituelle du prêtre : un trésor dans des vases d’argile, 
aux Editions des Béatitudes

-Frère François, de Taizé,  Suivre le Christ et se faire disciple,  Réflexions bibliques, 
Presses de Taizé

- Fr. Adrien Candiard, Quand tu étais sous le figuier... Propos intempestifs sur la vie 
chrétienne, Cerf

Sites internet :

- https://jeunes-vocations.catholique.fr/
- https://www.diocese-limoges.fr/les-services/jeunes-et-vocations/vocations/



Si vous souhaitez soutenir nos actions  :

Vous pouvez nous aider en envoyant votre don à 
Service Diocèseain des Vocations 15, rue Eugnène Varlin 87000 LIMOGES 
* Si vous êtes soumis à l’impôt, 66% de votre don est déductible de votre impôt dans la limite de 
20% de votre revenu imposable. Vous recevrez en retour un reçu fiscal destiné aux impôts.

Merci de libeller votre chèque à l’ordre de «ADL-Vocations » et de le retourner à :

Service Économat, Maison Diocésaine, 15 rue Eugène Varlin, 87036 Limoges Cedex
Merci de bien vouloir nous communiquer votre adresse mail et numéro de téléphone afin de 
pouvoir vous tenir au courant et vous envoyer :

- Reçu fiscal
- Téléphone
- Mail

Conformément au Règlement Général pour la Protection des Données du 18 mai 2018, vous 
bénéficiez de l’ensemble des droits prévus (notamment accès aux informations qui vous 
concernent, rectification, limitation de portabilité, LD 22 effacement). Vous pouvez l’exercer en 
écrivant au diocèse de Limoges. 

J’accepte que l’Association Diocésaine de Limoges mémorise et utilise mes données pour des 
appels au don et/ou informations sur le diocèse



1) Quel est le charisme de votre Congrégation ?

Le charisme des  Sœurs de Notre-Dame du Lac Bam du Burkina Faso 
: c’est l’annonce de la Bonne Nouvelle aux plus pauvres dans les ré-
gions rurales sans exclure les villes

Notre Spiritualité est  celle de Nazareth

vocations@diocese-limoges.fr@

Soeur Nanéma, Soeur de Bam au sanctuaire marial d’Arliquet.

2) Pourquoi avoir choisi cette Congrégation ?

J'ai choisi cette Congrégation parce qu'elle répondait à mes aspirations.

J'ai demandé à suivre la formation religieuse durant six ans et je me suis engagée défi-
nitivement dans cette congrégation pour l’annonce de la Bonne Nouvelle

3) Comment avez-vous senti l'appel de Dieu à travers quel événement (s)?

J'ai senti l'appel de Dieu quand je suivais le catéchisme. C'était un temps fort pour 
moi et ces temps de formations aux Sacrements, première communion, confirmation 
m'ont aidé à découvrir petit à petit ce Dieu caché mais présent dans sa Parole.   

Je me suis dit qu'est ce que j'ai de plus beau pour offrir à Celui que j'ai trouvé comme 
mon Trésor. Alors,  j'ai dit: « Seigneur me voici, je t'offre ma vie. »

4) Quel (s) fruits percevez-vous dans votre vie en répondant à l'appel de 
Dieu, dans la vocation religieuse ?

Une joie immense qui ne vient pas de moi mais de l'Esprit Saint.  Même si parfois je 
rencontre des épreuves. Les épreuves, je les appelle des escaliers. 

5) Un conseil pour des jeunes filles qui se poseraient la question du sens à 
donner à leur vie ?

Le conseil que j ‘ai à donner aux jeunes filles, c’est de ne pas hésiter à dire oui à Dieu si 
elles se sentent appelées. Avoir une grande confiance en Dieu et répondre généreuse-
ment à son appel pour le servir en nos frères. Il faut se faire aider par une personne de 
confiance dans notre cheminement vocationnel.

Sœur Marie NANEMA


